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e donner àùlir marte le trune de- n ulvers. cam ce dernier enfant, troublé par des querelles aux-
r garda en souriant, :t les laisa rivaliser de 'fellc : e iit quelles donnaient lieu les soupçons jaloux et les
à qui serait le pli.s.audacieux dans ses blasppòme.n, a qui supositions in jurieuses du mari. C'est ainsi
seroit le Plus inepte et le plus lâche dainssess alaias. PP. ..

Cependant le jour baisait ; lui voant froid et viea qu'on lavait fiéquniitemlent entendu dire que la pe-
s'ûtait levCé et tourmentait lit mer; lesvaguess imoneel ient, tile Emilie n'était pas sa fille, que lais des scènes

et, presséies par la i nu qui ce i L. er, deS violeates il avait reproché de la manière la plus

tisutsiegardaioiit avec moust uic ; mais leur roi rest dure - sa. fenme la naissance coupable, disait-il,
aesis, et les écoutait avec cornplaiisance : il Iirnaisait de la malheuretuse enfant.
satisfait d, se voir revêtir.tour à tour par eu.x du toits les Les reproches de Gouby que sa femme, âgée
attributs de lit divinité, lue personon e n'eût usé truiubler ID rcode de Gmnqesa cout pate
son auguste ravissement. Et d'aillkurs. ro près de cinquante é coulait patiem-
avec enthousiasme: Oui, Canut est.un diei con ment, se renouvelaient depuis quelque temps avec

lui dire, en vulgaire et froid langage: Sire, preez garde, iplus de force et do violence, et ce n'était qu'avec
voici la mer qui.nuille vos pieds. . eie qu'il dissimulait Vaversion uuil avait pour

Cette scène dura queclquies mîintes. C nut prenit. la u d csenilai l rsî quet mait p a
plaisir à voir la crainte Ialir ses fliaueizrs et glacer htut: la plus jeune d.oIn lorsque ce alin,, la,
voix. l iin ulot vmt se briser sir le tiège tihi roi et Immne Gouby, descendant entre sept et, huit
lancer soi écume sur le noble groupe qui recula d'un pas. heures pour aller chercher du lait lasa seulle,

Mvais Canuît, se touîrnant v.'r eux, leur dît' " ttuet e raymrsr dans le petit logement qu'ils occupent au cinq-
BPa 'evous pla ein la êmpagnîie du tîi ?t" Eîuwî e umemîe Loge u. lehtel, la petite lille et son mari.
étendant la main sur la me, il s'écria solelkimt: Que se passa-t-il alors ? personntme ne saurait le

Sles, je voums d.entds d'avancer pluis Join sur cle dire ; mais un quart d'heure tic sait pas écoulé
terri, qîli m'appiartienut. l~l>gu -. it, i nui roîya ume 1

t qi ar tient . E ng e z -vo isid m r e î t e l o n e n te n d it le b ru it d 'u n e se c o n d e d é to n a-objv:ez a voir re e ! LIIA. peine avi-lcessýé de parler,
qu'une sec.uIde lame, plus friIuSe que la preiuère, se ru; tion, et que l'on vit Guby, les traits renversés,.
sur lui et le couvrit reuetièi irement. Alrl les vtemenen dè.ordre, et paraissant en proie
avec calnme, et abandonîatnit à la l.ner son siée, il dit il v-ento etitaton, e scendrenpie
t ems couans canamd us : - Osi rez-vous nr emarr I .viot
la puissance d'un rot de la terre à od le du Granul ae quui m ent l'escalier, s'ù!ancer dans la rue, et courir au
gouveriIeolît élênments t Oserez-vous eicur, comptajîrer 13i uoste de garde nationýale de la mairie du 2ème ar-
IIîrtel, faible coinmme vous, à Celiii qui s-ul peut dire à ondissement, où il arriva en s'eriant:."Arrêtz-
l'océtan, Tu iras jusaque là. et l''5 phlis loi n 't'' toiiýcin ùi riae

On rapporte quie etui.ce jour cimut luissa voir en lui moi ! j viens de commettre nu assassinat !"

un caractère plus relgieux. On ajt ute qniil no voulut Il n'était que trop vrai, et le comrimissaire de

plus jamais, même dans les cérémloiies de premievr ordre, Police ei arrivant, accompagné du docteur Fran-
parter les symboles de la roya uté. Il rit le sl is logement que G by vent e quit-
d'écises et de monastères, dit tini de ses bîigeaplis ; il rn s l
fnda les poluir les âmes de tousceiux qui ter. ne trouva plus étendu sur le carreau qu'un
%',taient miortsen combattant pour lui, et euroinna tous cadavre. La malhcureuse petite Lmilie avait eu
.es acts dé d6vorioin par in pélériige à Rouc. 'la tete brisée il. coups de marteau ; son sang, sa

En 5it1, plus de quairi siècleaant le règne <le Canutr e
le nid Cluttîre av.it dit avant dlémirer :uelle est duini cervelle et jusqu'aux os d i crâne avaient rejailli
la puîssnilIce le ce rii du1 ciel, qui hit nitiai mourir les-phis de toutes parts ; prés du corps se trouvaitile mar-
grands rois de la terc?" teau, instrument (lu crime, tout souillé de traces

sanglantes et de cheveux arrachés..
F A I T S D I V E R S. Un pistolet avec lequel le meurtrier avait inuti-

lement tenté de se donner la mort, se trouvait

(Extrais dt Courrier de l'Eu rope là aussi, chaud encore et rcemment dêcba'gé.
MEURTRLE CHEZ LA MARQUIE D'ETFoD. Gouby que M. le commissaire e police Bsset
-Un horrible meurtre a été commis le 27 Oc a extrit du poste de la mairie pour le déposer

tobre dans l'hôtel rue Tailbott,,no. 1, dont le café à celiii de lt toc Cauchat, est maintenant à la dis-
de Paris occupe le rez-de-cliaussée sur le boule- posîlior du parquet. Au calme qu'il montre, -à

vard.van.- noi sting-frîrnl (lui ne se dlément pas uin moment,
Un nommé Gouby, né à Prague en Autriche. o di'ait qu'il est étrarige au î'iîiie qu'il vient de

et depuis long-temps au service de Mme. la Mar-com ere. Espérons pour i'honn;ur de l'huma-
quise de H-ertford, avait épousé, il y a une vingt nité, q'un paro\ys <le folie se sea instantané-
aine dannées environ, une femme d'origine frn-la auit mparé de ce mahe meux.
"aîse, et qui plus tard,, fut attachiée à la maison
e quGalitydecquiseiMière. Dececmarmiasse trooislcs-
fans du sexe féminin étaient nés, eles deux aiées La commune de la m-irie canton de pos-
ayant atteint auor leurs dix-huiième et chy (Sine-In frieurch), vient dmntre le théatre d'un
seizième année, et lap plus jeune, piqmue Eu m- crime affeeux.
lie, àgée de six ans seulement. 1 Un nomé Groint, donte caractère était habi-

Le ménage desépoux Gîu, antérieurement tuellemeat sorubie et tcneliincolique, manifesmuit
heureux et uni, avait tté, dpuis la naissance de depuis quelque temps le dessein datteeater au


